
 

 

Bonjour, 

L’équipe de Sceaux, agir en commun est profondément convaincue que les bouleversements 
environnementaux sont dus au mode de vie et de consommation actuels. Toutes les réductions 
d’émissions contribuent à ralentir ce phénomène et il est du devoir des territoires d’agir en ce 
sens. La lutte contre le changement climatique et l’adaptation de la ville à la transition 
écologique structurent très clairement les orientations majeures de notre programme. Et nous 
partageons totalement les objectifs du PCAET de VSGP tels que vous les exprimez. 

Nous démontrons cette conviction aussi par la composition de notre équipe, qui comportent 
des Scéennes et Scéens engagés de longue date et au quotidien dans la lutte pour 
l’environnement, contre le réchauffement climatique et pour la transition énergétique. 
Plusieurs de nos candidats sont engagés dans des associations dans le domaine de l’écologie. 
Par exemple, certains sont à l'origine de la création de MDB Sceaux à Vélo, instructeurs à la 
vélo école et force de propositions auprès de la ville de Sceaux et de VSGP pour le 
développement des pistes cyclables. Certains sont réparateurs au Repair Café de Sceaux ou 
membres actifs de l'AMAP. D'autres encore sont des pionniers et des promoteurs du 
développement de solutions de sobriété énergétique pour les logements ou intervenants pour 
la Fresque du climat. Et certains de nos candidats ont été des élus municipaux écologistes. 

Le programme de Sceaux agir en commun  comporte un volet écologique complet, notamment 
à partir de la page 11. 

Regards sur la situation de la ville et sur les enjeux du prochain mandat municipal – Site 
d'information du collectif citoyen 

Au niveau d’une municipalité, la transition écologique est aussi une question de méthode. 

Au-delà de ces propositions, nous savons qu’une politique municipale se construit avec les 
habitants. Les associations et les experts se rejoignent sur le fait qu'une planification est 
indispensable si l’on veut éviter que la politique municipale en matière de transition 
écologique ne soit qu’une liste d’incantations ou des promesse non tenues.  

C’est pourquoi nous pensons que, pour agir efficacement, il est indispensable d’établir un plan 
d’action qui élabore une stratégie et définit un calendrier, les moyens à mettre en œuvre, et 
les modalités d'évaluation. Un tel engagement manque cruellement à Sceaux. La conduite d’un 



programme Territoire Engagé Transition Écologique, y répondra avec une véritable 
planification des actions et une mobilisation des services de la ville.  

C’est pourquoi aussi nous portons une attention particulière à la participation citoyenne qui 
peut contribuer à la mise en œuvre de projets et rendre acceptable des évolutions 
nécessaires. Notre future Maison des transitions écologique visera notamment à développer 
l’apprentissage, la diffusion des connaissances et des savoirs, à promouvoir les initiatives 
locales et à accompagner les acteurs locaux.  

En particulier, Sceaux agir en commun s'engage à mettre concrètement en œuvre les actions 
suivantes : 

• Ouvrir une Maison des transitions écologiques, dans le cadre d’un programme « 
Territoire engagé dans la transition écologique », pour fédérer les acteurs du 
territoire. 

• Mener un programme ambitieux de végétalisation et viser la zéro artificialisation des 
sols, notamment sur tous les travaux de voirie  

• Développer une politique de gestion de l’eau et de prévention contre les inondations 
et les sécheresses pour lutter contre les risques climatiques 

• Mener à bien un plan ambitieux de rénovation énergétique des bâtiments publics et 
inciter à la sobriété et à l’autonomie énergétique dans les constructions neuves 

• Intégrer systématiquement aux décisions d’achat un critère de “contenu carbone” des 
offres calculé de façon comparable et vérifiable, afin de contribuer aux diminutions 
des émissions de gaz à effet de serre. 

• Contribuer à doter le nouveau quartier de Robinson l’Eco-quartier de pompes à 
chaleur et de panneaux solaires sur les bâtiments, pour tendre vers un véritable éco-
quartier. 

• Expérimenter l’extinction de l’éclairage public au cœur de la nuit, source d’économie 
et d’amélioration de la biodiversité et de la santé humaine  

• Géothermie : éviter les risques de dérive des coûts et de fourniture d’une énergie 
chère en demandant un audit de la gouvernance et en constituant un groupe de 
pilotage « miroir » intégrant les habitants des quartiers, des experts, des élus de 
toutes les tendances. 

• Soutenir les circuits courts et le réemploi, la réparation, le recyclage, notamment au 
travers des associations locales. 

• Développer des repas bio dans toutes les structures collectives (cantines scolaires, 
Ehpad, etc.) en partenariat avec les réseaux associatifs locaux (Amap)  



• Favoriser les mobilités douces, transports publics, piétons, vélos, en agissant avec les 
écoles et les associations, pour une ville plus inclusive et agréable.   

• Sacraliser des temps et des espaces piétons, en concertation avec les habitants, 
par exemple :  rues et quartiers rendus piétons le week-end 

• Favoriser la biodiversité et une végétalisation à base de plantes vivaces ainsi que la 
création de trames vertes, bleues et noires  

• Développer une pédagogie de l’urbanisme afin que les habitants soient en mesure 
d'orienter les choix en matière d'exemplarité environnementale, par exemple lors de 
l’élaboration du Plan Local d’Urbanisme intercommunal 


